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RENDEMENT COMPARÉ

DIS

FABRIQUES et des LAITERIES

Par J. C. CHAPAIS.

Au cours d'une conférence que nous avons dopnëe l'hiver

dernier, devant la convention de la société d'industrie laitière

de la province de Québec, à Saint-Hyaoïnthe, nous disions,

au sujet des rapports qui doivent exister entre les patrons et

le propriétaire d'une fabrique de beurre ou de fromage, ce

qui suit :

" Un autre devoir dos patrons, c'est de tenir strictement à

» leur contrat et de ne pas faire de misères aux propr î-area

" parce que l'année est mauvaise et aue les proiln'»? :- attei-

«' gnent pas un aussi haut prix qu'ils le désireraient, hi, par

" des misères causées injustement, les patrons font fermer la

" fabrique du propriétaire qui, lui, n'a pas manqué aux oon-

''ditions de son contrat, ils sont responsables en conscience

" do tout le tort qu'ils lui causent."

La présente saison est ut'> de celles où les patrons sont ten-

tés de faire ce que nous blâmons dans ce paragraphe que noua

venons de citer. Mais rendons-leur justice même dans leur

iniustice. S'ils sont portés à retirer leur lait des fabriques

parce que les prix sont bas, c'est qu'ils y sont incités pat les

conseils de certaines personnes qui ont intérêt, à divers titres,

à ne pas voir prospérer les fabriques. Tantôt c est un patron

malhonnête qui a été chassé de la fabrique et qui veut se

venger du propriétaire. Tantôt c'est un fabricant jaloux qui

637.03s



a moins bien réoMi qne ion voitin et qni veut tloher de le

mettre dus le pétrin aveo lai. Ou bien encore, c'est un en-

nemi personnel du propriétaire on da fabricant qui saisit

eette occasion de Ini faire tort, en faisant de fansses représen-

tations aux patrons, et leur causant ainsi da tort toat autant

qa'à celai qu'il veut frapper. Ailleurs, c'est un spéculateur

qui Tonlant faire du commerce directement avec les cultiva^

teurs, se Toit enlever par les fabriques le plus bel appoint

de ses spéealations, le beurre, et cherobe à encourager les

patrons des fabriques à quitter ces dernières, sous prétexte

qu'elles donnent moins de revenu que les laiteries privées.

Noas écrivons le présent nrticle pour combattre spéciale-

ment les avancés faux et spécieux de ces gens qae nous appe-

lons les ennemis des cultivateurs et pour démontrer aue,dan8 les

pires années rencontrées par les fabriques, elles paient encore

mieux et donnent de plus grands revenus aux cultivateurs

Sue ces derniers ne peuvent en retirer de leur laiterie. Nous

éfions d'avaaœ qu'on puisse contredire un seul des cbiffires

que nous allons donner.

Nous prenons pour base de nos calculs la movennc de lait

obtenue d'une vache dans le district qui s'étend de Québec au

bas de la province, moyenne qui est de 2000 Ibs pour les 5

moie pendant lesquels fonctionnent les fabriques dans cette

région.

Nous disons donc : une vache donne une moyenne dans la

saison de fabrication, du 1er juin au 1er novembre, soit pour

163 jours, de 2000 Ibs de lait, ce qui fait près de 14 Ibs par

jour. Nous supposons un troupeau de 10 vaches qui donne-

ront donc 20,000 Ibs pour la saison.

Calculons qu'on travaille œ lait en beurre, à la laiterie. On
n'obtient jamati plus que 3^ Ibs de beurre par 100 Ibs de lait,

dans les laiteries ordinaires, et c'est à peine si cela est la

moyenne obtenue généralement. Cependant nous lacoordons.

Partant de là, 20,000 Ibs de lait donnent donc 700 Ibs de

beurre, pendant les 5 mois en question. En supposant que ce

beurre serait en moyenne assez bon, il se vend 15 centins

la livre, et c'est là plus que le prix moyen, car le beurre de

laiterie n'est pas en moyenne assez bon, mais médiocre, le

mauvais l'emportant de beaucoup sur le bon. Le meilleur

beurre de laiterie ne vaut pas plus que 18 ou 19 centins, et il
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s'en vend des quantité do manvùs 12 oa 13 oentioR. Son» m-
oordons qu'il vaut 15 oentinn, mit pour 700 Ibs $105.00. Mail
ee n'est pas là un profit net pour le oultivateur. Il faut en

déduire le ooût du soin du lait, de réorémago, de la fabrica-

tion du beurre, do l'empaquetage, de l'entretien des vases pour
faire erdmer, etc., eto.

Et, d'abord, voyons pour le sel. Les oultivateurs n'en

mettent jamais moins que 8 Ibs par 100 Ibs do beurre, eo qui

fait pour 700 Ibs 56 Ibs de sel. Le sel se vend ici 1 1-60 an
plus bas prii, par sae de 225 Ibs, soit 40 centins pour 56 Ibs.

Le oultivateur a à fournir eu outre la tinette qui, si elle

est d'une contenanoo de 50 Ibs, se vend ici 35 oentins. Pour
empaqueter 700 Ibs de beurre, il en faudra 14 qui ooûte-

ront 14.90. Le ooton pour couvrir le beurre coûte 4 oentins

la verge et il en faut une demi-verge par tinette, ce qui fait

28 oentins pour 14 tinettes.

De plus, il n'est pas une femme de cultivateur qui n'ad-

mette que le travail nécessaire pour la tenue de la laiterie,

la fabrication du beurre, son empaquetage, l'entretien et

l'usure des ustensiles, ne vaut pas moins, pour un troupeau

de 10 vaches, que 10 otntins par jour, à partir du moment
où l'on coule le lait jusqu'à celui où l'on porte le beurre

ches le marchand qui l'achète. Cela fait pour les 153 jours

de fabrioatioD du beurre à la laiterie, pendant 5 mois $15.30.

Nous avons donc à déduire des $105.00 reçues pour les 700
Ibs de beurre les dépenses suivantes :

Pour le sel. $0.40
?our les tinettes 4.90
Pour le coton 0.28
Pour le travail 15.30

Total 20.88

laissant de profit net au oultivateur, sur la vente du beurre

$84.12 auxquelles il faut ajouter la valeur de 19,300 Ibs de

lait écrémé et lait de beurre qui restent comme résidu, valant

40 oentins du cent livres, soit $77.20 pour le tout, qui forment

avec les $84.12 retirées du beurre, un total de $161.32 ou
$16.13 par vache. Et qu'on remarque que nous mettons tout

au plus haut, car la moyenne à la laiterie n'est pas de 3^ Ibs de
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h^ntt DM 100 lb« Je lait, mai» crt au dwwuH do chiffre. On

noi. vottC mettre le. choae. au mieux pour la la.tene.

:.»nn.n* nnn ce lait au lieu d'êfro trataillé à
Supposons maintenant que ce i»w •« »

. . » i

^^? brrrerrrdr,îe^^c^^^^^^^^^E t\riWre dXti"n7aite"duU d. fabrioation ccqui

Serrquepa; ,ccident,-^ nous n'avon« vu ce ba. prix

ïo^lc Wre^dc fabrique qu'une fois encore dans "otrc exné-
pourieneurre

J? produirait encore pour les 800 Ibs

ïiï?00,'„iî«" ilfi'^^r 1, «W.r d."fOlto d.l...

î A»l I» Uit de beurre qui restent comme résidu, valant 4»

Sitit1 At^tV^^^^^ le tou. ani forment

-- ^5jrn;tdtiotcf.^rnt\^"oS^^^
SîtsTs lïr Ste Cllalais^un surplus en faveur de a

fu- 5«%7Bnar vache, comparé au rendement de la

WtX Et •qu'n'remar";:' que'nous prenons U fabrûjue

?«s la nlus mauvaise condition de vente et en ne lui allouant

J"e l ft^We par 100 Ibs de lait, «n ™oye«"«. t»»^'*^«

Te la moyenne réclU ordinaire est plus près de ^ Ibs que

'sTn^B calculons au point de vue du fromage ravant.jge

?e^srpV\«i- .s:^:t^r;^^^
"

Id. MeSns ce fromage au bas prix de 7 cent.ns net pour

rnatron ce qui n'implique qu'une valeur de 9 "entins pour

ê KiTag? gras, sSr le marché, pour toute la «a'»"- ^ouj
le non i"»"*"»

». ; , yjp ^g $154.00 pour nos 2,400

iîrrf»iS/™x,3.s il11 .jouter 1.v.i d..«. d.

vache, comparé au rendement de la laiterie.
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An point de me do la fabrieation oombinëe da bcorre ot

da fromaRe p-'ticllonjont écrémé, on ta onooro rctrooTer

l'aTantago en faTCur de la fibrique. \a fabrication combioée

consiste à cnie?er sur 11 Ibs do wlido qao foornissent 100 Ibit

do lait, U Ib de bennre en moyenne pour la saison et à

faire ensuite 9^ Ibs do fron >i|ro avec 1cm 98^ ibs de lait ainsi

partiellement écrémé. On fc a donc, avec les 20,000 Ibs de lait,

300 Ibs de beurre qui,au prix de 14 contins net alloué plus haut,

donneront $42.00 ot 1,900 Ib» do fromage qui, calculées à 1

centin do moin» la livre en valeur que lo fromage gras, soit 6

centins net la livrc.donnoront fl 14.U0. Oc dernier chiffre ajouté

anz 142.00 du beurre forment pour 2200 Ibs de solide com-

posé de 300 Ibs de beurre et de 1,000 Ibs de fromsge, un

montant de 1166.00, auxquelles il faut ajouter la valeur de

17 800 Ibs do petit lait qui restent comme résidu, valant 10

ceiîtinsl du 100 Ibs, wit 817.80 pour lo tout, qui forment

avec es I15G.00 retirées du beurre et du fromage, un total

de 1173.80, ou $17.38 par vache. Cola laisse un surplus, on

faveur de la fabrique de $1.25 par vacho, comparé au rende-

ment de la laiterie.

Il ne faut pas oublier que la moyenne de 11 Ibs de solide

par 100 Ibs de lait est donnée pour la partie est delà province

où il est reconnu que le lait c»t plus riche que dans la partie

ouest, où la moyenne do solide est de 10 Ibs par 100 Ibs.

Dans les chiffres que nous venons d'établir, nous donnons

une valeur en argent au lait écrémé, au lait de beurre et au

petit lait, 'fais ce? résidus sont loiii de donner tout de suite

de rargoiàt cultivateur, ni autant d'argent à tous les culti-

vateurs qu :ous avons supposé qu'ils leur en rapportent. Il

sera plus intéressant de calculer ici lequel des quatre systèmes

d'emploi du lait que nous venons de mentionner rapporte le

plus d'argent comptant net au cultivateur pendant la saison

do fabrication :

D'après les chiffres établis plus haut, lo cultivateur retire

à la laiterie * 84.12

à la beurreric •••• 112.00

à la fromagerie 154. UO

àla fabrique combinée 156.00

Résumons maintei. ii nos autres chiffres donnés plus haut :
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Un troopeaa de 10 vtohcfi donoc peDdant let 5 mow qal

•'tfooulcnt entre le 1er juin et K *«; "f«">"•
«'* P*~?"*

16? jour., u.e moyenne de 20 000 »b. de U.t. d««^
««'f

J»

est Ai U iroylnee/en bw d, Québee. Awc ««2^000 jj"

de Ult, dL une «.unUe année pour I. tente de» prodnita

de fabrique un euUi»ateur peut retirer :

A tA LAITIRII.

Beurre, 700 Ibe à 15e par Ib
•^îJ'ÏIl

iïÛ éeiémé. 19,300 lb,à40o par 100 lb»_JTN20

Profit apparent •^5n'5s
FraU à déduire

-"•*^"

Profit net total •^îr/?!
Profit net par Taeho *"•**

A LA BlUBRIRII.

Beurre, 800 Ibs à 14e par Ib ........ •^j^J.OO

Lait écrémé, 19,200 Ibs à 40c par 100 Ibs 76-80

Profit net total *^^'ll
Profit net par yaohe ''**'"'

A LA raOMAOERIB.

Fromage, 2200 Ibs à 7c par Ib »IM.00

Petit laii, 17800 Ibs à 10c par 100 Iba... n»80

Profit net total *^îi'l«
Profit net par vache ^••^°

A LA FABRIQUE COMBINÉE.

Beurre, 300 Ibs à 14c par Ib... *,fAn
Fromage, l,S'" i. à 6o par Ib 114-00

Petit lîit, 17,8uO Ibs à 10c par 100 Ibs... 17.80

Profit net total
•^ÎÎ'SS

Profit net par vache K.ao
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Sarphu rar la Uitarie p«r Ttohe. en fiiTC .r de la
bowmrie

^^^ «2 75
Sorplu inr U laiterie par Taehe, en fcTeur de jâ

firomagerie
1 05

Sarploa anr la laiterie par raebe, en fliTenr de la fa-
briqae oombin^e 1^26

Dana tooa eea ealenb, on rappoee que lea fabriqoea t amnt
4 eentma pour la fabrication d^one lifre de beorre 2 een-
tini pour la fabrication d'une liTre de fromase tont le
tranaport du lait et dn petit lait à leur fraii.

Bnoore ane foie, eea calcula aont faite pour les plua mau.
Taisea années des fabriques, et pour une année moyenne do la
laiterie. Ifin eitet, nos ohifFres supposent que la bieurrerie ne

100 Ibs de lait; que la fior, ..gcrie ne leur donne, i part du
petit Uit, que 77 oentins et que la fabrique combinée ne leur
donne, aussi à part du petit lait que 78 œntins. Or, lea pa-
trons savec* que ces trois genres do fabrique payent ordinT 1-

rement au-dessus de 80 contins par 100 Ibs de lait. Au eon.
traire, on sappoae que la laiterie retire de son beurre 15 oen-
tins par l»yre, ce qui est un fort prix moyen pour la qualité
de beurre que fabriquent la plupart de nos cultivateurs. Ce
beurre atteindrait-il par hasard le haut prix de 20 contins sur
le marché, ce qu'il n'a paa fait depuis bien dw années et ce

Squ

11 ne fera jamais maintenant, vu les beurres de qualité sn-
érieure qui lui font oon. pétition, il ne se tr irerait encore .
onner au cultivateur, déduction faite des frais Je fabrioati

qui, comme nous l'avons démontré plus haut, sont <^e 120 £
pour 700 Ibs ou 3 contins par Ib, que 60 centim wir 100 Ibs
de lait. Dans uns année où le beurre de laiterie ^: yeudrait
aussi cher, le beurre de fabrique ne v. irait pas mina de
2^ oentins la livre et rapporterait net ac ntrons 8* entins
ce qui constituerait une différence de 2* wutins en faveur de
la fabrique.

Voilà qui suffit amplement pour prouver que dans les plus
mauvaises années comme dans les meilleures, la fabrique pave
mieux que la laiterie. Et, maintenant, parce que dans une
mauvaise année la fabrique na donné que quelques contins
de plus que la laiterie, va-ton risquer de la faire tomber en
s en retirant et de se priver par là même des grands profits
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au'elle donne de plus que la laiterie, dans les ^nne. années.

SrLisser les prix des p^jdm^
^^j^^ J^ rcontrc la laiterie

Bien d'autres
"^Xi^u? LeS'^ le soir on trait le

et en faveur de la fabn<l*«. i^e m ^
lait. Si on le porte à l?/ab"que on «« g''''»| «1^^ J^^pense

qu'il faut pour la famille «'»« reste part F^^^

Superflue de lait devient
^«'JJ^f'l^-^,^^^ '^^àe Ai perdu

Zl matériel, de ff
?J«.

^
^^^t tV-e qu'est obligée

éil'on «« "PP!»^'^"^^;"
i^^^^^^^^

sa laiterie pSur

'' •" 'Tr éirarccrlineS^^^^ fatalement moins bon

arriver à un résultai "tr^aiu
nersonte sensée ne

que celui obtenu
^^J^.f^'Jf^^rTma^des cultivateur.,

voudra teatcr de soutenir q^^P^z
soi que de le porter à la

il vaut mieux garder son 1"* "Hr^^^^'aon il t^^ ou ne

^"'"^aJeT rS'rdr;":^ r^^^^^ régirent nn.
pas connaître le premier

^^^^^.^^ ^^. ^^ ^„^i„, ^pé-

dustnc If'J'^'^^fr/.^iavateurs en les trompant Dans

J. C. Chapais.
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